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 Tout commence en mystique et finit en politique... 

L’intérêt, la question, l’essentiel est que dans chaque ordre, 
dans chaque système, la mystique ne soit point dévorée par 
la politique à laquelle elle a donné naissance... 

 
 Faire de la politique et la nommer politique, c’est bien. 
Faire de la politique et la nommer mystique, prendre de la 

mystique et en faire de la politique, c’est un détournement 
inexpiable... 
 

 La politique se moque de la mystique, mais c’est 
encore la mystique qui nourrit la politique elle-même. 
 

 
   Charles PEGUY,  Notre jeunesse  (1910)
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 Ce dossier reprend un travail intitulé En marge de la 
deuxième démocratie chrétienne : l’orientation sociale du Tiers-Ordre 

franciscain en France (1893-1901)  et présenté en 1974 à l’Ecole des 
Hautes Etudes en Sciences Sociales sous la direction de Monsieur 
Paul LEUILLIOT. Il eût pour rapporteurs Messieurs Jean-Marie 

MAYEUR et Emile POULAT (Cf. Annuaire de l’école : année 1974-
1975).  
 

 
 
 Un résumé et le dernier chapitre  sont parus dans : 

 
- Mélanges de Science Religieuse, t. XXXVIII - N° 2, Juin 1981, p. 63 
à 85 : “L’orientation sociale du Tiers-Ordre franciscain en France et 

la fraternité des hommes de Roubaix (1893-1901)”. 
 
 

 
 Lors de la table ronde de Paris en Octobre 1982, Jean-Marie 
MAYEUR en a rapporté une synthèse : 

 
- Jean-Marie MAYEUR, “Tiers-Ordre franciscain et Catholicisme 
social en France à la fin du XIXè siècle”, Revue d’Histoire de l’Église 

de France, t. LXX - n° 184, Janvier-Juin 1984, p. 181-194. 
 
 

 Cette intervention est reprise dans l’ouvrage : 
 
- Jean-Marie MAYEUR, Catholicisme social et démocratie chrétienne, 

Cerf, 1986, p. 193-207. 



 
 C’est pour commémorer le centenaire de l’encyclique Rerum 
Novarum  parue en 1891, que les Éditions Franciscaines publient le 

mémoire  du frère Jean-Marie BURNOD, franciscain, présenté à 
l’Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales de Paris en 1974. 
 

 A la fin du dix-neuvième siècle, peu après la promulgation de 
Rerum Novarum, le mouvement de la “Démocratie chrétienne”, 
regroupant la plupart des catholiques sociaux désireux de sortir de 

leur individualisme, cherche à s’organiser dans le but de réconcilier 
l’Eglise avec la société moderne. 
 

 Le Tiers-Ordre franciscain, mouvement de spiritualité venant 
du Moyen Age, très lié au mouvement démocrate chrétien et suivant 
une évolution parallèle à celui-ci, manifeste, pour sa part, un intérêt 

croissant pour les questions sociales, faisant tout spécialement une 
critique sévère du capitalisme. 
 

 C’est cette évolution sociale que l’auteur retrace à travers les 
congrès nationaux du Tiers-Ordre, tenus pour la France de 1893 à 
1900, et la vie d’une fraternité locale bien déterminée, celle de 

Roubaix, ville alors en pleine expansion industrielle. 
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